
Je veux excuser Mr le député cher Gérard LESEUL ainsi que le sénateur Pascal Martin 
Mr le président de la CCCA cher Christophe 
Mme et Mr les conseillers départementaux, chère Agnès et cher Guillaume 
Mesdames et messieurs les élus maires conseillers délégués de la com-com 
Chers collègues du CM 
Mesdames et messieurs les représentants des forces de gendarmerie et de police municipale de 
Paviily 
Messieurs les représentants des pompiers, Capitaine Delabrière 
Mesdames et messieurs les présidents d’associations, 
Mesdames les directrices des école Albert Malet et Ste Isabelle at l’IME d’Etennemare ainsi que 
mesdames les enseignantes,  
Vous tous réunis ici, chers amis  
 

2026, année d’élections municipales, je ne vous parlerai donc pas de bilan ou de perspectives. 
Comme ça, c’est fait, et cela devrait être plus court pensez-vous, oui mais pas sûr. 

2026 commence sur la commune par le recensement, j’ai reçu des consignes pour vous le 
rappeler  

Je voudrais articuler mon propos autour de 3 axes. 

Le premier axe ce sont des remerciements. 

Je voudrais tout d’abord en cette fin de mandat remercier l’ensemble des agents de notre 
collectivité ; pour leur travail, leur implication, la solidarité qu’ils vivent et mettent en œuvre entre 
eux pour assurer la continuité du service public. Je vous l’ai dit lors de la cérémonie de vœux aux 
agents, je le répète haut et fort devant vous tous réunis ici ce soir. Il est de bon ton de décrier ou 
critiquer… 2025 a certes été une année très compliquée, entre maladies, accidents, interventions 
chirurgicales, mais vous avez tous, su vous réinventer pour remplir vos missions quotidiennes. 

Je souhaite aussi remercier l’ensemble des membres de l’équipe municipale qui m’a 
accompagné durant cette mandature et en particulier mes collègues hommes et femmes qui 
pour des raisons diverses ont pris la décision de mettre un terme à leur fonction de conseiller 
municipal ou adjoints. Bernard, Francis, atteints selon eux par la limite d’’âge, Yohann qui a 
déménagé, mais aussi Béatrice, et Sophie. Qu’ils sachent combien je les remercie, pour leur 
investissement personnel.  

Je souhaite aussi faire un petit « focus » sur l’un d’eux. D’avance je m’excuse près des autres, mais 
vous allez comprendre. 

 Bernard mon petit « camarade », adjoint depuis maintenant un peu plus de 15 années. En 15 
années nous avons pu vivre beaucoup de joies, et pas mal de « tracassin » aussi. Toutes ces 
années m’ont permis d’apprécier ton humour, mais surtout de découvrir ta belle personnalité. S’il 
fallait que je te définisse, je dirai que tu es un hybride entre le chêne et le roseau, le chêne car 
robuste, présent, toujours là et fidèle au poste, tous les matins présents avec tes agents du 
service technique, bien ancré dans la commune, la connaissant par cœur, mais aussi roseau 
cette plante fine et délicate comparable à cette sensibilité à fleur de peau, cette grande fragilité, 
que tu caches derrière cette barbe de mousquetaire. Et puis surtout ce qui te caractérise le plus 



c’est peut-être ta discrétion, et l’attention que tu portes sur tes semblables au quotidien, la 
bienveillance chez toi est innée, sans rien faire voir, une petite visite à celui qui est malade, qui 
souffre, accueillir avec Colette chez vous une réfugiée Ukrainienne pour lui permettre de se 
reconstruire, tendre la main sans rien attendre en retour, ça c’est Bernard. J’ai tant appris Bernard 
en te regardant et pour ce cadeau que tu m’as fait en me permettant de vivre à tes côtés durant 
ces années de travail, du fond du cœur je te remercie. 

 

Pour le second point que je souhaite aborder j’aimerais que l’ensemble des bénévoles qui 
œuvrent dans nos associations se déplacent…. 

Vous l’aurez compris, je veux m’adresser à vous ce soir bénévoles de nos associations. Vous êtes 
le ciment, la pierre angulaire d’un édifice qui s’appelle « société ». En effet par vos actions, votre 
engagement vous animez, vous faites vivre notre village, vous créez du lien social, alors je ne peux 
vous citer tous, individuellement, au risque d’en oublier un. Mais je citerai vos associations : Le 
foyer rural avec toutes ses activités, le FCL, la grange, micro-sénior, le comité des fêtes, art’y 
show, le club des ainés, les parents d’élèves des écoles Albert Malet et Ste Isabelle, handicap 
Seine and Caux, la chorale de Limésy, l’atelier peinture de Frédéric Baray, les amis du devoir de 
mémoire. Bien sûr vous n’êtes pas tous présents ce soir, mais je me suis livré à un petit calcul, 
entre adhérents, bénévoles, sympathisants, licenciés, vous regroupez à vous tous entre 600 et 
650 personnes pour un village de 1511 habitants, certes tous ne sont pas de Limésy, mais c’est 
bien la preuve de la vitalité et de l’attractivité de notre village. En 2025, il y eut ; le loto des amis du 
devoir de mémoire, le bal du FCL, la fête de la musique, le week-end de clôture du festival Inspire, 
le week-end d’exposition de peinture de F. Baray et ses élèves, le loto du comité des fêtes, le week-
end de la Ste Christine, grâce à vous nous avons pu relancer le téléthon à Limésy, l’expo artisanale 
de l’APEAM, le père Noel des enfants de la commune. 

Ce que je peux constater aussi, ce sont les passerelles qui se créent entre vos différentes 
associations, des liens qui se nouent, vous apprenez à vous connaitre, à travailler ensemble, à 
mutualiser vos moyens, je ne peux que vous féliciter et vous dire combien je suis fier de ce que 
vous faites et de ce que vous êtes surtout. Vous donnez sans compter, sans attendre en retour, et 
c’est remarquable à l’heure ou tout doit se chiffrer, avoir un prix. Je sais tout ce que vous dois pour 
l’animation et la vie culturelle artistique et sportive de Limésy. L’éducation, la culture et l’art sont 
les marqueurs des civilisations. Ils permettent de lutter contre l’obscurantisme. A ce titre vous 
êtes tous des bâtisseurs de notre avenir. Soyez en conscient et soyez en fiers. Vous savez aussi je 
pense, me savoir à vos côtés. J’ai habitude de dire qu’un village sans école est un village qui se 
meurt, un village sans vie associative devient juste un dortoir.   

Bravo donc à vous toutes et tous, un grand merci, et un tonnerre d’applaudissements. 

 

Pour la troisième partie de mon propos, j’avais envie de vous raconter « les chroniques ordinaires 
de la vie d’un petit maire de campagne dans la tempête ». C’est aussi une façon de répondre aux 
quelques personnes qui pensent, ont dit, écrit ou colporté l’idée que le maire n’avait rien fait et 
ou était absent. 

Cette histoire commence un jeudi 8 janvier  



Vers 13h30 j’apprends qu’il n’y aura pas de classe, pas de services périscolaires, information 
émanant de la directrice de l’école… la cause une tempête annoncée plaçant le département de 
la Seine Maritime en vigilance orange à partir du jeudi soir 22h. information émise dès le mercredi. 
En route pour une réunion à Bouville avec la com-com, j’appelle la mairie pour faire le point avec 
Carine sur les agents. En rentrant j’appelle la cellule de crise du SIRACED PC de la préfecture, 
pour avoir plus d’informations… l’agent que j’ai en ligne me dit qu’aucun arrêté du préfet n’était 
encore « tombé », me précisant qu’entre orange et rouge c’était orange très très foncé… je ne 
connais pas cette couleur… l’arrêté du préfet tombe ¼ d’heure plus tard confirmant la vigilance 
orange. Par précaution je déclenche la pré-alerte du PCS, mobilisant adjoints et services 
techniques si besoin, avec potentiellement un passage d’orange en rouge en cours de nuit… 

Vendredi 09 janvier 

A 6h50 je reçois un premier appel d’un agent de Véolia, m’informant que la route de la station 
d’eau potable était coupée par des arbres, la RD 67, j’allais partir pour commencer à faire un état 
des lieux des dégâts visibles sur la commune.  

A 8h25 le jour se lève, j’étais au bâtiment communal, afin de faire le point avec Bernard et les 
agents de la commune pour établir les priorités.  

Les constats : 

• Plus de courant sur la totalité de la commune depuis 0h30 environ. 
• Beaucoup de routes communales et départementales coupées par des chutes d’arbres. 
• 2 lignes HTA 20 000 V tombées à terre par des arbres. 

Les conséquences : 

• 700 foyers sans courant sur Limésy 
• Une usine de traitement d’eau à l’arrêt, en attente de l’apport d’un groupe électrogène, 

mais il fallait y accéder. 
• Plus de réémetteurs téléphoniques antennes relai opérateurs, et donc difficultés de 

communication et de qualité de réception dégradée. 
• Plus d’ordinateurs en mairie, plus de standard téléphonique 

A 8h52 message de la préfecture qui lève l’alerte orange et la passe en jaune. 

Entre 09h et 18h il nous a fallu (je dis, nous, car j’étais avec mon collègue Bernard, et les agents 
des services techniques de la commune) : déblayer les routes communales mais aussi 
coordonner notre travail avec les agents de la DIR No pour les départementales….  

Tout au long de la journée, entre mon téléphone, le téléphone de permanence de la commune, et 
en début d’après-midi à la mairie, c’est au total une centaine d’appels que j’ai émis ou reçu. La 
principale question : quand revient le courant. La seule réponse que j’avais eu le matin de la part 
d’ENEDIS c’était entre 1 h et 3 jours pour le rétablissement… début d’après-midi vers 14h 
rétablissement du courant dans le bourg, 358 foyers de rétablis, encore 340 sans courant. ». Je 
rappellerai qu’au petit matin 380 000 foyers étaient privés de courant en Normandie. J’en profite 
pour remercier les limésiens que j’ai rencontré dehors, sous le petit crachin normand qui par leur 



action ont contribué au dégagement de la voierie, au bas de Becquigny, ou rue du héron, rue 
d’Hardouville. 

18h48 appel de la cellule de crise ENEDIS pour  

1. Faire le point sur le diagnostic établi sur la commune 
2. Pour me dire qu’ils allaient faire le maximum pour rétablir le réseau pour samedi  

Alors Le maire comme tout le monde il était sans courant, 
Le maire comme tout le monde il avait la température de son logement qui descendait 
Le maire comme tout le monde il a mangé froid 
Le maire comme tout le monde il a perdu le contenu de son petit congélateur sous le réfrigérateur 
Le maire comme tout le monde il a essayé de se dépanner d’un groupe électrogène,  
Le maire en revanche il n’était pas comme tout le monde, car il a laissé sa famille se débrouiller 
seule sans être présent pour la soutenir. C’est aussi pour répondre à ces gens bienveillants qui 
ont pu écrire que j’étais dans mon canapé au chaud en train de regarder Netflix. 
 

Samedi 10 janvier 
 
9h33 la cellule de crise ENEDIS me rappelle pour m’informer que les équipes HTA sont sur la 
commune et que le courant sera rétabli dans la journée. 
Je me rends plusieurs fois dans l’après-midi sur le lieu des réparations, vers 16h30 le technicien 
qui était de Bordeaux responsable de l’équipe qui elle venait de Dordogne, me confirme qu’ils 
avaient bientôt terminé et que son collègue qui s’occupe de la déconsignation venait vers 18h. 
 
Vers 20h15, je retourne en mairie, l’électricité n’étant pas revenue pour appeler la cellule de crise 
ENEDIS. Je « tombe » sur Fabienne Lebourg qui est basée elle à Rouen. « Je suis inquiet les 
techniciens m’ont dit qu’ils allaient repartir lorsque la déconsignation serait faite, Or ils sont partis 
et rien n’est revenu » elle me rappelle 10 mn plus tard et me dit que l’agent qui procède aux 
déconsignations est sur la commune du Saussay, et qu’il arrive à Limésy après, sachant que cet 
agent est à 12h de travail et souhaite aussi rentrer chez lui. A 20h59 tout est rétabli, je rappelle 
Mme Lebourg afin de remercier l’ensemble des équipe ENEDIS qui portent « à bout de bras » cette 
organisation. 
 

Epilogue : 
 
Dans le pays de Caux il y a les faiseux et les diseux, je suis très clairement du côté des faiseux, 
mais je vois aussi une troisième catégorie… 
 
Deux conclusions s’offrent à moi, passer par cette case troisième catégorie ou sauter ce 
paragraphe. Lire cette version me ferait plaisir, ce serait dire à ces détracteurs ce que je pense 
vraiment d’eux et de leur attitude, mais en même temps est-ce que cela ferait avancer les choses, 
je ne crois pas et puis et puis pourquoi répondre à la haine par la haine ? 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Alors certes j’entends ce qui a pu être dit, et si vous me demandez aujourd’hui, après la sortie de 
crise si je pouvais faire mieux, bien évidemment que je vous dis oui, on peut toujours s’améliorer, 
mais j’ai fait en mon âme et conscience et en fonction des éléments d’appréciation dont je 
disposais au temps T. Par exemple ouvrir une salle et donc déclencher le PCS dans la journée du 
samedi oui c’était possible, oui si la rupture d’énergie avait duré encore plusieurs jours, Or le 
samedi matin ENEDIS me dit que le retour à la normale était prévu dans la journée, ce qui a été le 
cas mais en soirée à 21h. 
 
Cet évènement a mis en évidence, je crois les dérives de notre société aujourd’hui, avec pour 
certains des relations basées sur la haine de l’autre, et la loi du plus fort, où la défiance est quasi-
permanente, et pour lesquels tout est prétexte à jeter de l’huile sur le feu, ou souffler sur les 
braises. Pensez-vous vraiment que nous puissions vivre ou survivre longtemps dans cet 
engrenage infernal ? 
Je voudrais remercier toutes celles et ceux qui m’ont fait parvenir des messages de soutien et 
d’encouragement, et qui ont œuvré à désamorcer cette violence, cette rancœur.  
 
Pour conclure je souhaite vous présenter en mon nom et au nom du conseil municipal tous mes 
vœux pour cette année 2026, bonne année, bonne santé ; mais je ne résiste pas à vous faire 
partager les vœux de l’un de nos contemporains que j’ai reçu, qui résume à lui seul tant de 
choses : 
 
« Pour 2026, je veux croire encore plus en l’humain. 
Qu’importe si des ingénieurs du chaos inventent une société encore plus haineuse. 
Qu’importe si nos renoncements nous mènent tout droit vers un monde moins vivable. 
Je reste persuadé qu’il y a, en nous, une part d’humanité qui ne demande qu’à éclore. 
Que 2026 soit propice à cette éclosion ». 
 
Cette carte était celle de Christophe Bouillon 



 
 
 

 

 

 


